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Exercice 1 : 
 

Résoudre dans C : 01
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Exercice 2 : 
 

Résoudre dans C : 312 ie z +=  
 
Exercice 3 : 
 

Calculer pour tout Nn ∈ et tout Rx ∈ , ∑
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Exercice 4 : 
 

Calculer ∑
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k
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Exercice 5 : 

 

Montrer que : 0)
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Exercice 6 : 
 

Calculer 2, ≥∈∀ nNn et tout 0)cos(/ ≠∈ xRx  
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Exercice 7 : 
 

Calculer le module et l’argument de ,
1 ab

ba
z

−
+= où αiea = et βieb = ,avec α et β  réels. 

 
Exercice 8 : 
 
Soit θ réel, πθ ≤≤0 et )(cos2)2sin( 2 θθ iz +−= . Déterminer les module et argument de z. Déterminer θ pour 
que z et z-1 aient le même module. 
 
Exercice 9 : 
 

Etant donné Cz ∈ \{ }i2 , on considère 
iz

iz
Z

2−
+= . 

1) Déterminer l’ensemble )( 1E des images des nombres z tels que Z soit réel. 

2) Déterminer l’ensemble )( 2E des images des nombres z tels que Z soit imaginaire pur. 

3) Déterminer l’ensemble )( 3E des images des nombres z tels que Z ait 
2

π
pour argument. 
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Corrigé 1 : 
 

On pose 
iz

iz
Z

+
−= et on utilise le fait que 
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32 (Z=1 est impossible ici). 

Il faut donc résoudre 14 =Z . On en déduit les différents cas : 
 

01 =⇒−=• zZ  
1−=⇒=• ziZ  
1=⇒−=• ziZ  

L’ensemble des solutions est donc { }1,0,1−=S  
 
 
Corrigé 2 : 
 

En posant z=x+iy, on a 322 231
πi

iyx eiee =+= . 

On obtient donc 22 =xe et [ ]ππ
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Corrigé 3 : 
 
Si x n’est pas congru à 0 modulo π2 , on a : 
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En séparant partie réelle et imaginaire, on a : 
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Si x est congru à 0 modulo π2 , on a 1+= nSn et 0=nT  

 
 
Corrigé 4 : 
 
Si α  n’est pas congru à 0 modulo π2 , on a : 
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L’exercice précédent nous donne 
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En séparant partie réelle et imaginaire, on a : 
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Si α  est congru à 0 modulo π2 , on a : 
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Corrigé 5 : 
 

C’est la partie réelle de : .0
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Notre somme est donc la partie réelle du complexe 0, qui est…0 ! 
 
 
Corrigé 6 : 
 

On a 
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• Si x est congru à 0 modulo π2 , alors 1+= nSn  

• Si x est congru à π modulo π2 , alors pp pxx )1()cos(cos −== donc tous les termes de la somme valent 

encore 1 et 1+= nSn  
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= et comme ,0sin ≠x on a 1≠z . 

nS est la partie réelle de 
z

z
z

nn

k

k

−
−=

+

=
∑ 1

1 1

0

. On a alors l’égalité : 

xxi

xnixnx

xex

ex

z

z
n

n

nix

xninn

cossin

)1sin()1cos(cos

cos

1

cos

cos

1

1 1)1(11

−
+−+−=×

−
−=

−
− ++++

.Sa partie réelle est :
xx

xn
S

nn cossin

)1sin( +=  

 
 
Corrigé 7 : 
 
z a un sens pour 1≠ab , donc lorsque βα + n’est pas un multiple de π2 . On écrit : 
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En effectuant le rapport, on en déduit que 
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Corrigé 8 : 
 

On a )sin(coscos2 θθθ iiz += . Pour 0,
2

== z
πθ . Dans la suite, on prend 
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z et z-1 ont même module ),1)(1( −−=⇔ zzzz soit 1=+ zz , ou encore 12sin2 =− θ ,ce qui, avec 

πθ ≤≤0 donne 
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11πθ = ou 
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Corrigé 9 : 
 
1) ZZ = se lit iziziziziz 2),2)(()2)(( ≠−−=++ soit izzz 2,0 ≠=+ ,c’est-à-dire z imaginaire pur différent 

de 2i. L’ensemble )( 1E est donc l’axe des ordonnées, sauf le point (0,2). 
 
2) 0=+ ZZ se lit ,2,0)2)(()2)(( iziziziziz ≠=−−+++ soit izzzizz 2,0)(42 ≠=−+− c’est-à-dire 
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)( 3E est donc caractérisé par 0222 =−−+ yyx et 0>x . C’est donc la partie de C constituée des points 

d’abscisses strictement positives. 
 
 
 


